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    Les bas du petit Rémy   

 

    Le galetas, où l’on est allé cent fois sans avoir tout explorer. Il y a là un 

carton, le dernier tiroir d’une armoire, le dessus d’une telle, une vieille malle que 

l’on n’ouvrait jamais parce que sous un tas d’autres choses qu’il nous gênait de 

déplacer. Or c’est précisément dans cette malle qu’il y avait des découvertes à 

faire. Des gilets de fruitier, soit des mandzons, des habits divers d’autrefois, 

ainsi que des lainages. Malheureusement ceux-ci ont subi l’attaque des mites, de 

telle manière que pour l’essentiel il ne sont plus d’aucune utilité. Bon à jeter. 

Sauf deux bas, eux aussi mités, mais tant pis, ceux-ci on les garde. Pour la 

simple raison qu’on les a porté à l’âge de cinq ou six ans, alors que l’on 

fréquentait encore l’école enfantine. Une photo en fait foi. La voici :  

 

 
 

Petite école, âge cinq ou six ans. Une classe où l’on côtoie son  frère de deux ans plus âgé.  

Celui-ci est à la gauche de la maîtresse,- à droite dans la réalité -  au deuxième rang, tandis 

que le petit Rémy est au premier rang, troisième depuis la droite. Sa mère a tenu à lui mettre 

une paire de bas de laine, sans doute de peur qu’il ait froid. C’est un petit bonhomme un peu 

timide, à la tête ronde, aux oreilles un peu décollées. Il ne fait pas de bruit. Introverti plutôt 

qu’extraverti. Il ne fait certes pas de bruit, mais il apprend. Et très tôt en possession de la 

lecture et de l’écriture, il deviendra un lecteur de première force, livres écrits ou BD.  

Admirez les bas dont il a gainé ses jambes, selon les désirs de sa maman, bien entendu. Car 

plusieurs de ses copains s’habillent plus modernes.  Ces bas-là possèdent des lignes verticales. 

Ainsi que les bas ci-dessous.  
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Les mites on fait un sacré ravage ! 
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Ne sont-ils pas les mêmes ? Dans tous les cas on se plaît  à le croire, considérant ces deux 

modestes éléments vestimentaires mités comme de véritables reliques !  
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